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Droit à la vie

Selon ceux qui croient nécessaire de faciliter l'accès à l'avor-
tement pour protéger les femmes qui sont enceintes malgré
elles, une femme devrait pouvoir mettre fin à une grossesse non
désirée et toutes les femmes devraient avoir accès à l'avorte-
ment quels que soient leur âge, leur situation matrimoniale ou
leur revenu.

Les opposants de cette thèse fondent leur raisonnement sur
la définition de la vie humaine donnée par les membres d'un
groupe scientifique de Washington et je cite:

La majorité des membres de notre groupe n'ont pas pu trouver de moment

précis, entre l'union du spermatozoide et de l'ovule et la naissance de l'enfant

auquel on puisse dire qu'il ne s'agit pas d'une vie humaine. Les différences entre

l'ovule fécondé, l'embryon de six semaines, le foetus de six mois, l'enfant d'une

semaine ou l'adulte marquent seulement les étapes du développement et de la

maturation.

Ceux qui souscrivent à cette conception de la vie ont du mal
à trouver un terrain d'entente avec ceux qui veulent faire de
l'avortement un moyen de donner naissance par choix.

Nous nous opposons à l'avortement parce que nous croyons
au droit à la vie. Les partisants de l'avortement nous disent
insensibles au sort de la jeune fille de 15 ans qui se retrouve
enceinte par ignorance ou de la mère de cinq enfants qui n'a

pas les moyens de faire vivre un enfant de plus ou encore de la
femme qui porte un enfant malformé. On considère que nous
imposons notre théorie de la vie à un monde déchiré par des
souffrances personnelles. La liberté individuelle et la liberté de
choix deviennent des slogans qui ont de plus en plus d'influence
sur notre société.

Les aens éDrouvent des sentiments pour ce qu'ils peuvent

modes de contraception disponibles et la valeur de la viE
humaine. L'homme doit apprendre que la préservation de lh
race humaine et la poursuite de sa croissance implique que le
faibles soient protégés des forts et que l'enfant qui n'est pas ni
soit protégé de l'adulte. Le principe de l'égalité devant la Io
implique que tous les participants soient inclus, et pas seule
ment ceux qui crient le plus fort.

De nombreux médecins reconnaissent aujourd'hui qu'il n'y
aucune justification médicale à l'avortement. Même feu 1
docteur Guttmacha, qui était l'un des plus forts alliés du mou
vement abortionniste, déclarait:


